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cl'ouvtiers pour cultiver In tcrre, il pre-
lftve des impöts spdciaux pour venir en

aide aux regions affamdes, mais cette aide

est insuffisante en presence dc la disette
terrible provoquec par la sdcheresse. Qu'on
se rappelle que dans les districts de la

Volga ou il tombe en moyenne 33 cm.
d'eau par annee, oft memo dans les anndes

dc famine il en dtait tombd 22 cm.
environ, il n'y en cut que 3 cm. en 1921,
de sorte que le pays est reste improductit'
corame im desert.

Inutile d'ajouter que nous ne voulons

j pas abandonner la tftche que la charitd
du peuplc suisse nous a confide; nous
chercherons a la poursuivre aussi utile-
ment que les moyeus mis a notre disposition

nous le permcttront. Pour arrivcr
a sauver des vies, et ft les sauver defini-
tivement si possible, la Croix-Rouge suisse

et les organisations avec lesquelles elle

travaillc sera sans doute obligöe de faire
appel encore ft la gdndrositd dc notre
population afin de continuer son reuvre se-
courable an moins jusqu'au printemps
prochain.

j—— -

Dernieres nouvelles de Tsaritzine

Le personnel de renfort envoye en Russie.

De gäuche ä droite : M"° Emmy Lehmann, infirmiere; la Sceur superieure Elisabeth Hadorn;
M"" Martha Schwander, infirmiere; M. Perrenoud, ingenieur du Locle, econome; le Dr Strub de Berne.



114 LA CROIX-KOUGE SUISSE

A l'interessant compte-rendu qui
precede, et qui a etd reproduit par quelques

journaux suisscs, nous pouvons ajouter
les rdcents renseignements qui nous sont

parvenus au milieu de septenibre, par une
lettre du chef de notre delegation en Russie,
M. le Dr Scherz.

11 nous apprend l'arrivde ä Tsaritzine
des trois infirmieres et de ceux qui les

accompagnaient, en date du 21 aofit. Le
Dr Scherz s'dtait portd a leur rencontre
jusqu'ii Moscou d'oii nos Suisses ont
effected la fin de leur voyage par la voic
fluviale.

En suite du manque de place ä l'fhV
pital suissc, les nouveaux arrivds ont dft
etre logds dans un hotel des Soviets de

la ville, ce qui präsente bien des incon-
vdnients. Les sceurs ct le D1' Strub et
M. Perrenoud sont occupds a Tsaritzine,
tandis qu'un jeune candidat en medecine,
M. Sartorius de Pale, travaille a Sarcpta,
locality situde it quelques kilometres.

L'höpital pour enfants continue it fonc-
tionner de fayon trds satisfaisante; la
mortality n'y est jusqu'ici (jue de 27 °/0,

ce qui parait Enorme, mais il est ä re-

marquer que, de tous les hopitaux installds
dans la locality, celui qui parait le mieux

organist enregistrc une mortality de 38 %.
Apres avoir dtudid plusieurs possibilitds

de developper 1'activitd dc la Croix-Rouge
suisse it Tsaritzine, le Dr Scherz propose
de reprendre encore deux autres hopitaux
d'enfants et une maison de convalescents,
soit trois institutions qui vont etre
obligees de former leurs portes faute de fonds.

II semble qu'il sera possible dc rdunir
ces trois organisations — et pcut-etre
encore deux « crhches » ou l'on reyoit des

nourrissons — dans un seul grand bati-
ment qui n'est pas trop ddlabrd. A la
vdrite il y manque environ löO vitres,
aussi le D1 Scherz accompagne-t-il ses

propositions d'une demandc de 50 m2 de

vcrre a vitres. 11 reclame en outre un
millier de eouverturos de lainc, autant
de gametics, du linge et des vetcments,
ainsi que les denrees alimentaires pour
nourrir environ 1000 enfants et un
personnel forcemeat nombreux. Dr M1.

La «petite mere»

The Record du 15 avril public l'articlc
suivant de M. F. A. McKenzie, le corres-
pondant des Chicago Daily News en Russic,

qui vient de rentrcr dc ce pays:
« Le sentimentalismc hystdriquc de

ceux qui nourrissent les enfants des bol-
chdvistes!», ai-je lu dans la lettre d'une

correspondante indignee. En lisant ces

mots, je revoyais des scfcnes dont j'ai
ete temoin dans les regions affamdes en
Russie.

C'etait un petit groupe: la sceur ainde,
ägde de liuit ans; la sceur cadcttc et le

petit frhre, ägds de six et de cinq ans.

Jo les distinguai dans la masse des rd-

fugids en guenilles, affamds et mourants,
ii la gare d'Oufa, parce qui? lours guenilles,
leurs faces emacides et leur aspect de

mishrc absolue attiraient l'attcntion incme
dans cette foule tragique. Je les fis cntrer
sans bruit dans la buvette de la gare.

'

Nous y entrames prudemment, sinon nous
aurions ete liouspilles par la foule des

affamds. Iis s'assirent ä une table, ct nous
leur trouvames une boisson chnude, qui
passait pour du cafe, ct quclque chose a

manger, Comme ils s'animbrcnt soudain!
La sceur ainde — «petite mbre», ainsi
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